
Virage Energie Climat, en tant qu’association régionale engagée dans la transition énergétique 
et écologique, ne peut que mettre en garde contre l’éventuelle arrivée au pouvoir d’un parti 
d’extrême droite dont les projets sont l’exacte antithèse de ce que nous défendons depuis des 
années pour répondre à l’urgence climatique. 

Le danger est particulièrement marqué pour le développement des énergies 
renouvelables, pierre angulaire de la transition. Le RN a développé une allergie virulente aux 
énergies éoliennes et solaires, et appelle à un « moratoire » ( !) sur les projets éoliens et solaires. 
Cerise sur le gâteau, il envisage aussi le « démantèlement progressif des sites, en commençant  
par ceux arrivant en fin de vie » ( !!). 

Autrement dit, on se propose benoitement de stopper net l’essor de filières qui génèrent un 
nombre conséquent d’emplois en France (en particulier dans notre région), alors que nous 
accusons déjà un retard important par rapport aux objectifs européens. 

Le RN ostracise les énergies renouvelables, mais ne précise pas comment il compte réaliser 
le bouclage énergétique en attendant la mise en service, pas avant une décennie, des 
nouveaux EPR.(si ceux-ci voient réellement le jour !). Quelques « pistes » ont été évoquées 
par le RN : la prolongation des centrales au charbon au-delà de 2027 ( !) et une porte ouverte à 
l'exploration et à l'exploitation d'hydrocarbures sur le territoire national ( !!). 

Le Haut Conseil pour le Climat vient de rendre un avis assez positif sur la trajectoire de 
décarbonation de la France, mais cette embellie est fragile et nécessite la poursuite 
d’efforts très conséquents sur la longue durée. Or nous nous trouvons actuellement, du fait 
de la dissolution, dans un vide législatif béant. En effet, la « programmation pluriannuelle de 
l'énergie » ,- qui devait fixer la feuille de route énergétique de la France et joue l’Arlésienne 
depuis des mois - est restée dans les limbes. Ce qui implique que le prochain gouvernement 
aura les mains libres pour définir la politique énergétique de la France. 

Si le RN parvient au pouvoir, qu’adviendrait-il par exemple, des objectifs pour l’éolien en mer 
avec l’appel d’offres attendu de 10 GW ?  

Autres mesures potentiellement climatocides, le RN promet de baisser la TVA sur les énergies 
et le carburant, de 20 à 5,5 %, dès cet été. (C’est bien plus payant pour sa clientèle électorale 
que la suppression de la TVA sur les produits de première nécessité repoussée aux calendes 
grecques). Adieu sobriété, et on continue les largesses dispendieuses surtout pour ceux qui n’en 
ont pas besoin. D’ailleurs, dans son programme des élections européennes, le parti de Marine 
Le Pen veut abroger des pans entiers du pacte vert pour l’Europe, notamment l’interdiction de 
la vente de véhicules neufs à moteur thermique en 2035.  

Cet acharnement à protéger les énergies fossiles est sans nul doute lié au 
climatoscepticisme, latent ou déclaré, qui est un « marqueur » de l’idéologie de l’extrême 
droite actuelle. Y participe aussi une croyance absolue, quasi religieuse, dans le nucléaire. Ce 
qui fait dire à un candidat local du RN : « on a déjà fait notre transition dans les années 70 » 
( !) .  

Par ailleurs, il est évident que pour réussir, la transition écologique doit être juste et inclusive 
afin que toutes les personnes et milieux sociaux y soient associés. Or le RN non seulement est 
hostile dans les faits au principe même de transition, mais propose à la place des mesures 
démagogiques soit irréalisables, soit aux conséquences désastreuses. 

On pourrait longtemps poursuivre l’énumération des propositions aberrantes du RN sur bien 
d’autres sujets. Mais une chose est certaine : sur la problématique climat –énergie, 
l’ensemble du programme de ce parti est à mettre à la poubelle non recyclée. Le pays ne 
peut se permettre de perdre des années alors que le temps presse pour juguler, ou au moins 



atténuer le dérèglement climatique. Le « paradis énergétique » de le Pen – Bardella est la voie 
toute tracée de l’enfer climatique : 

Virage rejoint donc l’ensemble des associations écologistes et environnementalistes, pour 
appeller les électeurs à faire barrage au Rassemblement National lors de ces élections 
législatives.  


